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Homélie …    Transfiguration …   


Sur le chemin de Pâques , après la scène du désert évoqué dimanche dernier, voici que Jésus nous entraîne sur la montagne… 

Nous sommes invités aussi à quitter  nos vieilles habitudes pour nous laisser guider par la Parole de Dieu, pour suivre Jésus Christ sur le chemin qui mène à la lumière, au matin de pâques, à la vie nouvelle. 

Cette lumière c’est celle qui illumine les Apôtres au sommet de cette haute montagne, plus symbolique que réelle, en Palestine, même si le Mont Thabor où la tradition situe la Transfiguration est une belle colline qui domine la plaine de Galilée


La scène de la Transfiguration nous révèle de manière éclatante, à la lumière de la Résurrection, il est vrai, qui est ce Jésus en qui nous mettons notre confiance : “Celui-ci est mon Fils bien-aimé; écoutez-le”
Cette expression est celle qui révèle Jésus à son baptême, lorsque le ciel s’ouvre et que la Parole de Dieu le désigne comme le Fils bien-aimé du Père; 
 Et cela nous éclaire pour mieux découvrir sa Présence au coeur de nos vies, au coeur du monde. 

La 1° expérience que les Apôtres ont faite de la présence de Jésus, c’est une expérience très humaine. Ils ont rencontré cet homme; ils l’ont suivi. Jésus était présent avec eux sur les routes de Palestine et ils ont été les témoins de tout ce qu’il faisait et disait, de son comportement et de ses paroles devant les foules ou lors des rencontres avec telle ou telle personne. Ils l’admiraient sans doute, car il parlait d’une manière absolument nouvelle, mais pourtant Jésus continuait d’être un homme comme eux. 

Or voici qu’un jour, ce Jésus si humain, prend avec lui trois de ses amis, les trois qui seront avec lui aussi au moment de son agonie, et il leur fait vivre une expérience étonnante. 
« Jésus conduit à l’écart Pierre, Jacques et Jean pour leur dire sa nature de Fils de Dieu »


Arrivés au sommet de la montagne, pour un instant, il laisse transparaître dans son corps sa divinité, sa gloire. Pierre Jacques et Jean découvrent alors ce que, plus tard, au matin de Pâques, après la résurrection, ils comprendront encore mieux: Jésus est pénétré de divin et ils entendent au plus profond de leur coeur cette Parole de Dieu : “Celui ci est mon Fils bien aimé”. Vrai homme, qui souffre et qui meurt, Jésus est aussi vrai Dieu, toujours vivant, et qui nous dit, “Je suis avec vous tous les jours”  et nous entraîne sur un chemin de Lumière et de vie nouvelle



Accueillir sa Parole, répondre à son Appel, c’est nous aussi nous laisser transfigurer, transformer pour vivre plus intensément dans la Lumière. Le temps du Carême est aussi celui du ressourcement, (puiser à la source !)

de la prière, et comme le dit une préface de ce temps c’est aussi le moment où nous témoignons plus d’amour pour nos frères, nous reconnaissant tous “Fils de ce Père qui nous aime ».   
« Le temps du Carême nous invite à ,une mise à l’écart pour mieux écouter et découvrir le Fils de Dieu » de quelle manière allons-nous le vivre concrètement ?

l’équipe liturgique s’est arrêtée   sur la parole de Pierre « Je vais dresser trois tentes … » en référence aux abris dressés par le peuple hébreux lors de la traversée du désert… une façon de dire : on est bien entre nous, restons là, installons-nous ! Ce qui peut nous renvoyer à la question qui concerne notre vie en Eglise : nous pouvons avoir la tentation de rester entre nous, parce qu’on est bien ; mais la parole de Dieu, nous pousse toujours à une démarche missionnaire, une démarche d’ouverture vers les frères, vers les autres,  une ouverture pour écouter le message que Dieu nous adresse ! 
Alors nous aussi, dans notre randonnée vers Pâques , il nous faut gravir la montagne, même si parfois la montée nous semble rude, mais nous y découvrirons le Soleil de Dieu qui brille au sommet et nous serons disposés à écouter la Parole du Fils Bien aimé, de Jésus qui est notre guide et notre pasteur ! 

